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Bonjour, je me présente, Thierry Le 
Goff, j’ai 54 ans et je réside à Surzur 
depuis 15 ans.  
 
Je suis Finistérien d’origine, un Penn sardine. 
Même si j’adore le Finistère, aujourd’hui ma 
vie est construite dans le Morbihan, et j’en 
suis fier. Pour rien au monde je ne quitterai 
ma Bretagne. Pour preuve, je profite de mes 
congés d’été pour visiter d’autres 
départements bretons. J’ai redécouvert cette 
année les Côtes d’Armor, dont l’Ile Grande et 
l’île de Bréhat. Ce sont mes grands-parents 
qui m’ont transmis cet amour de la Bretagne. 
Petit, toutes mes vacances se déroulaient à 
Batz sur Mer, en Loire Atlantique. Cet endroit 
restera à jamais l’endroit où je vais me 
ressourcer, réfléchir, voire prendre des 
décisions importantes.  
 
J’ai créé en 2015 une crêperie « Le Menhir 
Black ». Malheureusement, manque de clients 
réguliers et de personnel adapté et motivé, j’ai 
dû cesser cette activité. Je menais de front ma 
carrière de restaurateur, ainsi que celle 
d’ouvrier dans le bâtiment, que j’exerce 
depuis 35 ans. Il a fallu faire un choix, car 
l’important pour moi est de m’investir 
totalement dans un domaine. J’aime travailler, 

j’aime le travail bien fait, je suis 
consciencieux et j’aime m’investir, c’est ce 
qui fait avancer ma vie.  
 
Je suis également père de deux enfants, deux 
garçons nés en 1990 et 1996. Je veux me 
battre pour l’indépendance de la Bretagne, car 
nous sommes avant toute chose un pays à part 
entière, mais aussi pour l’avenir de nos 
enfants. Pour leur inculquer l’histoire de notre 
pays, les coutumes, la langue et nos droits. 
Pour leur laisser un pays libre de penser et 
d’agir.  
 
C’est pour ces différentes raisons que depuis 
2013 je suis bonnet rouge et électeur du Dael 
depuis sa création. J’ai rejoint le clan des 
gilets jaunes il y a un an car il me semble, 
encore une fois, important que chacun prenne 
conscience des difficultés rencontrées, et de 
s’investir dans ce qu’il croit. En effet, trop de 
monde encore aujourd’hui réside en Bretagne 
mais ignore absolument tout de notre 
politique interne. Cette ignorance est due, à 
mon sens, à un énorme manque de 
communication (ou une interdiction de 
diffusion) officielle. 
  
Pourtant, il me semble essentiel de 
communiquer sur notre campagne, de rallier 
le peuple, d’en faire un peuple uni qui se 
dirige dans la même direction. Pour toutes ces 
raisons, je souhaiterais mettre ma candidature 
à votre étude.  
 
J’aimerais œuvrer pour notre beau pays, pour 
son indépendance. Je mets à votre disposition, 
mon courage, mon énergie, et ma motivation. 
Mon ambition première serait d’agir sur la 
communication, et dans un premier temps, je 
vous propose de rallier toutes les associations 
bretonnes à notre cause, car selon l’adage 
populaire : « l’union fait la force ». 
 
Thierry Le Goff,  
Surzur, Morbihan, le 22 novembre. 
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